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NE VOUS INQUIÉTEZ PAS POUR VOTRE VIE  - commentaire de l'évangile du P. Alberto Maggi
OSM

Mt 6, 24-34

Comme les  disciples s'étaient  rassemblés autour de Jésus,  sur la montagne,  il  leur  disait  :
« Aucun homme ne peut servir deux maîtres : ou bien il détestera l'un et aimera l'autre, ou
bien il  s'attachera à l'un et méprisera l'autre.  Vous ne pouvez pas servir  à la fois Dieu et
l'Argent. 

C'est pourquoi je vous dis : Ne vous faites pas tant de souci pour votre vie, au sujet de la
nourriture, ni pour votre corps, au sujet des vêtements. La vie ne vaut-elle pas plus que la
nourriture, et le corps plus que les vêtements ? Regardez les oiseaux du ciel : ils ne font ni
semailles ni moisson, ils ne font pas de réserves dans des greniers, et votre Père céleste les
nourrit. Ne valez-vous pas beaucoup plus qu'eux ? D'ailleurs, qui d'entre vous, à force de souci,
peut prolonger tant soit peu son existence ? 

Et au sujet des vêtements, pourquoi se faire tant de souci ? Observez comment poussent les lis
des champs : ils ne travaillent pas, ils ne filent pas.Or je vous dis que Salomon lui-même, dans
toute sa gloire, n'était pas habillé comme l'un d'eux. Si Dieu habille ainsi l'herbe des champs,
qui est là aujourd'hui, et qui demain sera jetée au feu, ne fera-t-il pas bien davantage pour
vous, hommes de peu de foi ? 

Ne vous faites donc pas tant de souci ; ne dites pas : 'Qu'allons-nous manger ?' ou bien :
'Qu'allons-nous  boire  ?'  ou  encore  :  'Avec  quoi  nous  habiller  ?'  Tout  cela,  les  païens  le
recherchent. Mais votre Père céleste sait que vous en avez besoin. 

Cherchez  d'abord  son  Royaume  et  sa  justice,  et  tout  cela  vous  sera  donné  par-dessus  le
marché. 

Ne vous faites pas tant de souci pour demain : demain se souciera de lui-même ; à chaque jour
suffit sa peine "

Dans  ce  passage  de  l'évangile  de  Matthieu,  Jésus  confirme ce  qui  avait  déjà  été  annoncé  dans  les
béatitudes.  Celui qui a le souci du bien des autres et du bien être de son frère permettra à Dieu de
prendre  soin  lui.  Voila  pourquoi  ce  passage  commence  au  chapitre  6  verset  24  de  Matthieu  avec



l'avertissement de Jésus : " Aucun homme ne peut servir deux maîtres, Vous ne pouvez pas servir à la fois
Dieu et l'Argent. " .

Pour " l'Argent." l'évangéliste emploie l'araméen "mamona" qui indique le patrimoine, le capital, c'est à
dire ce en quoi l'homme met sa confiance. Mamona vient de la même racine que la parole "amen" c'est
à dire ce qui est vrai et sûr. Eh bien l'homme se sent en sécurité grâce aux biens qu'il accumule.

Jésus invite à mettre sa sécurité non pas dans ce que l'on garde pour soi mais dans ce que l'on partage
avec les autres. Jésus invite donc à faire un choix. Et Jésus confirme que si le choix du partage est fait,
Dieu s'occupe de ses enfants. En effet il dit : " Ne vous faites pas tant de souci " et cette invitation revient
trois  fois,  c'est  à  dire,  selon  la  technique  littéraire,  quelque  chose  de  complet,  sûr  et  définitive.

Voila donc que Jésus invite à ne pas se préoccuper de ce qui est essentiel pour la vie, manger, boire,
s'habiller. Et il donne des exemples : " Regardez les oiseaux du ciel ". Pourquoi donne t-il cet exemple ?
Les oiseaux étaient considérés animaux inutiles et nocifs, animaux par lesquels Dieu n'était pas béni.
L'évangile de Luc parle de corbeaux qui étaient considérés impurs. Jésus prend donc comme exemple ce
qui, dans la création, est inutile et insignifiant.

Et il dit : " Regardez les oiseaux du ciel : ils ne font ni semailles ni moisson, ils ne font pas de réserves dans
des greniers, et votre Père céleste les nourrit. " Il ne s'agit pas d'une invitation au fatalisme qui attend que
la providence s'occupe de tout. Non ! Jésus dit : " Si Dieu nourrit même les oiseaux du ciel qui ne font ni
semailles  ni  moisson  ni  réserves  dans  les  greniers  combien  plus  il  s'occupera  de  vous  qui  semez,
moissonnez et engrangez vos récoltes." Il ne s'agit donc pas de ne rien faire mais de travailler et s'activer
sans se préoccuper.

Ensuite Jésus dit que personne ne peut prolonger sa vie et il parle des vêtements en disant : " Observez
comment poussent les lis des champs ", des fleures communes qui ne durent qu'un jour. Et Jésus assure
que  "  Salomon  lui-même,  dans  toute  sa  gloire,  n'était  pas  habillé  comme  l'un
d'eux. ".  Voici  donc  l'enseignement  de Jésus  :  "  Si  Dieu habille  ainsi  l'herbe  des  champs,  qui  est  là
aujourd'hui, et qui demain sera jetée au feu, ne fera-t-il pas bien davantage pour vous ?,  " et il fait ce
reproche : " hommes de peu de foi ".

"Peu de foi" ne veut pas dire "croire peu" mais manquer de confiance. Jésus invite à avoir une pleine
confiance.  Si  vous  vous  occupez  du  bien  des  autres,  Dieu  s'occupera  de  vous.  Alors  Jésus  pour  la
deuxième fois dit : " Ne vous faites donc pas tant de souci ; ne dites pas : 'Qu'allons-nous manger ?' ou
bien : 'Qu'allons-nous boire ?' ou encore : 'Avec quoi nous habiller ? " et il donne une comparaison très
forte.

" Tout cela, les païens le recherchent " Les Païens sont ceux qui ne croient pas au Père. Donc, si vous vous
préoccupez pour votre vie de ce que vous avez ...etc, vous êtes comme des personnes qui ne connaissent
pas le Père. Et affirme " votre Père céleste sait ce dont vous en avez besoin. " Jésus assure qu'il n'est pas
nécessaire de demander parce que le Père précède les demandes des hommes, il connait les besoins des
hommes. L'action du Père précède la demande du fils.
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Voici donc l'invitation finale : "  Cherchez " c'est à dire soyez actif "  d'abord son Royaume " c'est à dire
cette  nouvelle  communauté  (alternative  à  la  société)  où  l'on  met  à  la  place  de  l'avoir  le  partage
et à la place du pouvoir le service " ... et sa justice," La justice veut dire la fidélité. Jésus invite à être
fidèles à l'annonce des béatitudes pour créer une société alternative, alors "  tout cela ", le manger, le
boire  et  se  vêtir  sera  donné  "  par-dessus  le  marché.".  Dieu  est  imbattable  en
générosité, il donne la vie à ceux qui communiquent la vie aux autres.

Et voici la dernière et troisième invitation à ne pas se préoccuper : " Ne vous faites pas tant de souci pour
demain ". Une vieille tradition disait que le lendemain aura son lot d'inquiétudes. Alors donc "Ne vous
préoccupez pas pour ce qui pourra arriver demain parce que aujourd'hui il y a déjà suffisamment de
problèmes". Eh bien " demain se souciera de lui-même ".

Confiance et sérénité donc, car de la même manière que vous avez pu expérimenter la providence du
Père qui a prit soin de vous aujourd'hui, ainsi demain. Et Jésus conclut : " à chaque jour suffit sa peine. "
c'est à dire les préoccupations,  les soucis ne doivent être projetés dans le futur car chaque jours le
Seigneur répond aux besoins de ses fils.
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